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Il aura tout de même fallu plus de huit jours, aux Mages, pour arriver à Bethléem ! Mon Dieu, que 

c’est long ! Mais ils venaient de loin, ces savants, et leur instruction, leur intelligence, ne pouvaient pas 

raccourcir les distances. A nous aussi quelles que soient notre instruction et notre intelligence, le Seigneur 

laisse le temps nécessaire pour le rejoindre, pour entrer dans l’aventure qui mène jusqu’à lui, évitant 

parfois les pièges tendus par les jaloux ou les inconscients, tel ce roi Hérode vaniteux et cruel. 

Ce qui est admirable, chez ces trois personnages (nous disons : trois, parce qu’ils ont offert trois 

trésors), c’est qu’ils sont partis sans rien savoir sur leur destination ; ils étaient attirés, ou poussés, comme 

vous voulez, par une inspiration dont l’origine était bien mince, mais à laquelle ils se fiaient simplement  

parce qu’ils en étaient là dans leurs réflexions partagées si humaines, et quelque peu limitées, forcément ! 

Ce n’est qu’après avoir vu Jésus, qu’ils sont repartis dans la pleine vérité. Qu’il en soit de même pour 

nous, si Dieu le veut. 

Deuxième point que nous pouvons retenir : ils ont trouvé Jésus et la 

Vérité lorsqu’ils sont entrés dans la pauvreté, celle de Jésus, se délestant 

d’au moins une partie de leurs richesses matérielles ; puis ils sont repartis 

avec une richesse bien plus grande que tout l’or, l’encens et la myrrhe que 

la terre contient ; ils ont emporté le meilleur de ce que Dieu pouvait leur 

donner : l’amour et la vérité, qui se conjuguent si bien. Amour et vérité dont 

nous espérons qu’ils ont pu ensuite les accueillir de plus en plus 

profondément dans leurs cœurs. Que sont-ils devenus ? Qu’ont-ils fait de 

leur découverte à Bethléem ? Ce sera leur secret entre Dieu et eux ; laissons-les ensemble ; respectons 

leur Cœur à cœur avec Dieu et notre éloignement, puisque nous sommes attendus ailleurs, dans un autre 

Cœur à cœur avec le même Seigneur. 

Troisième point : Dieu appelle tous les hommes à le rencontrer, y compris ceux qui vivent d’une 

autre religion que la vraie religion. C’est pourquoi Dieu attend notre bienveillance vis-à-vis des 

musulmans, des juifs, des animistes, des spiritualistes, des sikhs, des hindous, des bouddhistes, des new-

âges, tous ceux qu’on voudra, et même des satanistes (parce qu’il y a des gens qui se tournent vers le 

diable par défi vis-à-vis de Dieu, par rejet volontaire et sans doute mal conscients de ce qu’ils veulent ou 

cherchent, dans l’esprit d’adolescents a priori rebelles rien que pour affirmer qu’ils sont là). Réjouissons-

nous encore et longtemps de ce que le pape a signé avec un important responsable musulman, un 

important document pour la paix entre les hommes, contresigné depuis par des responsables d’autres 

religions. Bref, tous les hommes de bonne volonté, sincères dans leurs pensées et leurs actes, sont admis 

par Dieu, parce qu’il est leur Père, et que ce Père ne nous a pas créés pour nous oublier ! 

Offrons à Dieu le meilleur de nous-mêmes, comme Dieu le Père l’a fait en nous donnant son Fils, 

son Unique. Nos richesses données à ceux qui n’ont rien, même si elles ne sortent pas de l’ordinaire 

comme l’or, l’encens ou la myrrhe, ne sont pas suffisantes, parce que, explique St Paul, sans amour rien 

ne vaut ; ce ne serait que cymbale sonore et cuivre retentissant, autrement dit : du vent ! Même si c’est un 

vent agréable ! Il est cependant probable, pour ne pas dire : certain, que les mages ont mis tout leur cœur 

en ce qu’ils faisaient ; qu’il en soit de même pour nous. 
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